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320 MO HO SENG TCHE LU (N°* 355-356)

forme de collier volre corps, — si, ¢ ndga, vous consen-
tez a me les donner — nous serons d’excellenls amis.

Le dragon prononga alors cette gatha :

Je crains de perdre les perles mani — et je suis comme le
chien qu’on appelle en lenant un bdton; — vous ne sauriez
oblenir mes perles précieuses — et je ne viendrai plus vous
voir. — La nourriture raffinée et toutes sortes de joyaux —
me sont procurés par la puissance admirable de ces (perles)
mant ; — vous ne sauriez jamais les oblenir ; — & quoi sert
de me les demander avec obslination. — Beaucoup deman-
der désunit 'amilié ; — c’est pourquoi je ne viendrai plus,

Alors il y eut dans les airs un deva qui prononca cette
gatha :

Quand la lassitude el le mépris viennent d se produire —
c'est toujours parce qu'on a beaucoup demandé. — Quand

le brahmane eut laissé voir & Pautre son désir, — le ndga

alors se cacha dans les eaux profondes.

Ne 356.

(Lrip., XV, 8, p. 45 v°-46 r°.)

Autrefois ily avait une ville appelée Po-lo-nai (Varanasi)
et un royaume appelé A’ia-che (Kact). Dans ce royaume,
il y avait un roi qui gouvernait suivant la Loi; le peuple
était paisible et heureux; il ne se produisait aucun
malheur.

Ce roi n’avait pas de fils lorsque soudain sa femme
devint enceinte ; au bout de dix mois elle enfanta un fils
quli n’avait ni yeux ni nez. Sept jours aprés la naissance
de ce fils, on organisa une grande réunion ou furent ras-
semblés tous les ministres, les maitres devins et les reli-
gleux, afin de choisir un nom pour cet enfant. C’était alors
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